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Disclaimer

The ideas and views expressed in the exploratory reports only 
reflect those of the experts involved in the studies and may not be 
representative of the opinions or policies promoted by any spe-
cific organization, institution, or government entity. The present 
report is therefore only intended for informational purposes.

Avertissement

Les idées et les perspectives exprimées dans les rapports explo-
ratoires reflètent uniquement celles des spécialistes ayant contri-
bué aux études et ne sont pas nécessairement représentatives 
des opinions ou des politiques promues par une organisation, 
une institution ou une entité gouvernementale spécifique. Le pré-
sent rapport est donc uniquement diffusé à des fins d’information.
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a_Le projet Traductions et science 
ouverte 

Les technologies basées sur l’intelligence artificielle sont 
actuellement en plein essor dans de nombreux domaines et 
la traduction ne fait pas exception. Depuis l’avènement des 
moteurs neuronaux, la traduction automatique, en particu-
lier, suscite de plus en plus d’enthousiasme auprès des spé-
cialistes et du grand public. Cet enthousiasme est le résultat 
des indéniables progrès accomplis en termes de performances 
et d’accessibilité, au moins pour certaines paires linguistiques, 
de cette technologie. Les profils d’utilisateurs l’ayant adoptée 
et les possibilités d’application sont aujourd’hui extrêmement 
variés. 

Les enjeux du multilinguisme étant de plus en plus impor-
tants dans la société contemporaine, la traduction automa-
tique fait l’objet d’une attention accrue et, par conséquent, 
d’investissements et de développements significatifs. 
Comme toute technologie, cependant, cet outil incontestable-
ment précieux n’est pas sans défaut. Au contraire, son utilisa-
tion exige prudence et discernement. 

Comment exploiter la traduction automatique de manière 
raisonnée pour favoriser le multilinguisme dans la com-
munication scientifique, un domaine historiquement marqué 
par une dominance de la langue anglaise et, en même temps, 
par une pénurie de ressources humaines et financières desti-
nées à la traduction ? Telle est la question que le Ministère 
français de l’Enseignement Supérieur et de la Recherche 
s’est posée en 2020, un an après le lancement de l’Initiative 
d’Helsinki sur le multilinguisme dans la communication 
savante1. La réponse a été formulée par un groupe de travail, 
constitué d’experts en traduction et en traitement automatique 
des langues (TAL), ayant publié la même année le rapport 
Traductions et science ouverte2. 

Les recommandations du groupe de travail ont notamment per-
mis d’élaborer une série de quatre études exploratoires, dont 
la coordination a été confiée en 2022 à l’infrastructure de re-
cherche européenne OPERAS3. Les études ont été conçues 
afin de préparer un déploiement des technologies de la 
traduction, structuré et mutualisé entre différents acteurs 
et utilisateurs de la communauté scientifique, notamment 
grâce à la création d’un service de traduction outillée, 
combinant technologies, ressources linguistiques numé-
riques et expertises humaines. 

La première étude Cartographie et collecte de corpus 
scientifiques bilingues a porté sur l’identification des don-
nées textuelles bilingues existantes dans la paire linguistique 
anglais-français et dans trois disciplines pilotes4. Une fois les 
publications identifiées et les conditions d’utilisation analysées, 
environ 100 000 segments et 300 termes spécialisés ont été 
collectés pour chacune des disciplines considérées.

1 https ://www.helsinki-initiative.org/fr
2 https ://hal-lara.archives-ouvertes.fr/OUVRIR-LA-SCIENCE/hal-03640511
3 https ://operas-eu.org/
4 Climatologie et changement climatique (Sciences physiques et de l’ingénierie) ; Neuros-

ciences et troubles du système nerveux (Sciences de la vie) ; Mobilité humaine, environ-
nement et espace (Sciences humaines et sociales).

En parallèle, une étude de cas d’usage a permis d’élaborer 
un état de l’art des technologies, pratiques et outils de la 
traduction et de formuler des propositions de fonctionna-
lités pour le futur service de traduction scientifique outillée (cf. 
infra). Il s’agit de l’étude 2 présentée en détail dans la pro-
chaine section de cette publication.

Dans le cadre de la troisième étude Évaluation de la tra-
duction automatique dans la communication scientifique, 
trois moteurs ont été entraînés avec les données textuelles 
collectées dans le cadre de l’étude 1 afin d’en évaluer les per-
formances de traduction avec différents types de textes scien-
tifiques.

La dernière étude Feuille de route et projections budgé-
taires pour un service de traduction scientifique outillée 
a hérité les informations et les questions des trois études pré-
cédentes, afin d’élaborer des feuilles de route, des projections 
budgétaires ainsi que des modèles opérationnels, juridiques et 
économiques viables pour le futur service de traduction scien-
tifique outillée.

b_ L’étude n°2 Use case study  
for a technology-based scientific 
translation service

Ce rapport est le dernier de l’étude 2 ​​qui se concentre donc 
sur :
•	 l’identification des technologies, outils, pratiques et en-

jeux actuels de la traduction scientifique.

•	 la proposition de fonctionnalités pour le futur service de 
traduction scientifique outillée.

Pour cela, d’un point de vue méthodologique, ont été réalisés 
lors de cette étude plusieurs interviews et ateliers détaillés 
page suivante.



Rapport n°3_Recommandations : propositions de fonctionnalités pour un service de traduction scientifique outillée  6

SESSIONS DE TRAVAIL  
AVEC DES EXPERTS SCIENTIFIQUES

ENTRETIENS FORMELS

1 ATELIER « PRATIQUES  
DE LA TRADUCTION SCIENTIFIQUE » 

1 ATELIER « FONCTIONNALITÉS » 

1 ATELIER « ARBITRAGES » 

ENTRETIENS INFORMELS

PRÉSENTATION D’OUTILS

•	 3 entretiens avec 3 traducteurs  
représentant chacun un champ disciplinaire diffé-
rent (SHS, changement climatique, le médical).

•	 1 entretien avec une équipe d’Erudit, 
plateforme québécoise de diffusion  
dans le domaine des SHS.

•	 1 entretien avec une personne de l’Académie 
des Sciences, organisme français d’expertise 
scientifique et de soutien à la recherche qui publie 
7 revues de recherche de niveau international 
dans différentes disciplines de STM (Science 
Technologie & Médecine).

•	 Franck Barbin 
Maître de conférences en traduction anglaise 
à l’université Rennes 2.

•	 Stéphane Pouyllau 
Ingénieur de recherche au CNRS,  
responsable de l’Huma-Num lab.

•	 Démonstration de Trados,  
commentée, par un traducteur.

Direction scientifique : 

•	 Philippe Lacour 
Docteur et chercheur spécialiste  
de la philosophie du langage.

Expertise scientifique : 

•	 Claire Larsonneur 
Maître de conférence et chercheuse,  
spécialisée en économie de la traduction, 
traduction et numérique.

•	 Thierry Poibeau  
Directeur de recherche au CNRS et  
directeur adjoint du laboratoire LATTICE.
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Entretiens formels d’1h à 1h30 - dont une synthèse est disponible  
dans le présent rapport

Entretiens informels auprès de chercheurs ou enseignants-chercheurs 
aux disciplines variées (psychologie comportementale, mathématiques 
appliquées à la physique, politiques publiques, traductologie),  
notamment : 

Étude 2 - Approche méthodologique

pour préciser les pratiques de la traduction 
scientifique, les grandes étapes, outils et identifier 
les besoins, les freins et motivations. Avec des 
chercheurs (4), traducteurs (4), éditeurs-diffu-
seurs (5) et l’équipe projet complète.

pour identifier les fonctionnalités clefs à pro-
poser dans le futur service et faire de premières 
esquisses rapides. Avec des chercheurs (4), tra-
ducteurs (4), éditeurs-diffuseurs (3) et l’équipe 
projet complète.

pour arbitrer parmi les propositions faites 
lors de l’atelier précédent. Avec des membres 
du Conseil Scientifique et du Comité de 
pilotage du projet Traductions et science 
ouverte, avec la participation de spécialistes 
disciplinaires du Ministère de l’Enseigne-
ment Supérieur et de la Recherche (MESR) 
et l’équipe projet complète.



Rapport n°3_Recommandations : propositions de fonctionnalités pour un service de traduction scientifique outillée  7

INTRODUCTION  
DU RAPPORT
L’objectif stratégique du projet
Nos recommandations
     Points d’attentions
     Les bonnes pratiques à mettre en avant dans le service

Rapport n°3_Recommandations, propositions de fonctionnalités pour un service de traduction scientifique outillée  7



Rapport n°3_Recommandations : propositions de fonctionnalités pour un service de traduction scientifique outillée  8

Ce rapport présente une sélection de propositions arbitrées 
de façon collégiale avec des membres du Conseil Scientifique 
et du Comité de pilotage du projet Traductions et science ou-
verte, avec la participation de spécialistes disciplinaires du 
Ministère de l’Enseignement Supérieur et de la Recherche 
(MESR).

Le projet a une vocation opérationnelle  : l’enjeu est de 
construire un service concret, répondant de manière effective 
et efficace aux besoins et aux usages observés auprès des 
acteurs et utilisateurs cibles. Pour cela, il convient d’utiliser des 
technologies déjà existantes, ayant fait leurs preuves, et au-
tour desquelles on puisse regrouper une communauté consé-
quente (utilisateurs).

a_ L’objectif stratégique du projet
L’ambition est celle d’un double rayonnement de la produc-
tion scientifique : 

•	 de la recherche française à l’extérieur (diplomatie fran-
çaise et francophone) 

•	 et de la recherche internationale à l’intérieur (faciliter son 
accès, science citoyenne).

Afin d’atteindre cet objectif, il apparaît comme prioritaire de 
concevoir une stratégie d’indexation multilingue des contenus 
scientifiques, afin d’en assurer la découvrabilité en plusieurs 
langues notamment via une traduction des métadonnées. 
Dans cette stratégie, la priorité est donnée à l’automaticité : 
les aspects collaboratifs ne sont pas exclus, mais ne sont pas 
prévus dans l’immédiat (cela dépendra des premiers résultats).

b_Nos recommandations
Le point de vue de différents acteurs doit être considéré  : 
chercheurs, lecteurs grand public, institutions, éditeurs, traduc-
teurs. Tous ces acteurs doivent trouver un intérêt au service, 
dont la mutualisation est le principal atout.

Concrètement, il s’agit de construire un service (para-public) 
auquel les utilisateurs puissent faire appel depuis des environ-
nements externes (notamment par le biais de plug-ins, pour 
des plateformes de diffusion, pour les traducteurs, pour les in-
dividus, etc.) et depuis une interface, voire un environnement, 
interne.

La priorité donnée dans cette étude est bien celle de la tra-
duction (automatique) ; néanmoins, il nous semble important 
de mentionner la rédaction (aide à la rédaction) voire la géné-
ration de textes (de synthèses par exemple) en langue cible. 
En effet, les développements en cours (modèles de langage) 
montrent une tendance vers des moteurs capables de tra-
duire autant que de proposer ou générer du texte. Par ail-
leurs, les entretiens et ateliers utilisateurs ont fait émerger 
ce type de besoins pour certains profils ou situations  ; par 
exemple, dans certaines disciplines la rédaction se fait usuel-
lement directement dans une langue cible. Ces fonctionnali-
tés d’aide à la rédaction ou de génération de texte, bien que 
moins centrales ou prioritaires, doivent être considérées, afin 
d’anticiper leur correcte mise en œuvre notamment en ce 
qui concerne les points de vue techniques, juridiques ou 
éthiques.

Points d’attention

L’attractivité du service est une question fondamentale, qui 
doit être abordée selon deux lignes principales :

•	 l’aspect normatif (éthique, juridique, politique) de la 
science ouverte et citoyenne : il s’agit de vaincre des ap-
préhensions pour susciter la confiance des utilisateurs en 
un service d’intérêt général, par une construction graduelle 
de la réputation : protection des données, amélioration ef-
fective de l’indexation et de la découvrabilité, capacité à 
rendre des comptes, pérennité, etc.

•	 l’aspect ergonomique (aisance, intuitivité, facilité de la 
prise en main) : il s’agit de séduire, en faisant en sorte que 
le(s) plug-in(s) et l’interface incitent à l’utilisation par leur 
aspect plaisant, le sentiment d’une valeur ajoutée appor-
tée par des fonctionnalités utiles, le gain de temps, la rapi-
dité d’exécution d’une tâche, la fidélisation, etc. Exemple : 
au moment du dépôt d’un article dans HAL, possibilité de 
produire des métadonnées (titre, résumé, mots-clés) dans 
différentes langues, de façon automatique, avec une op-
tion de post-édition (éventuellement collaborative).

Il faudra en particulier veiller à se distinguer tout en tenant 
compte des habitudes des utilisateurs, et se mettre en valeur 
par rapport aux concurrents actuels, par exemple en pro-
posant des points de différenciation forts, comme la mise à 
disposition de glossaires scientifiques.

L’un des aspects les plus incitatifs tient à la taille critique du 
service (en termes de données multilingues thésaurisées, pré-
servées selon des garanties suscitant la confiance), qui peut 
permettre d’attirer des utilisateurs « isolés », convaincus de 
pouvoir gagner à cette mutualisation, ou rendus confiants par 
une alliance d’acteurs de référence de l’édition et de la com-
munication scientifique (« puisque cet acteur de référence en 
fait partie je peux y aller aussi », ou « puisque telle institution 
l’utilise, ça vaut la peine d’essayer  »). Une logique du don-
nant-donnant (ou mieux  : du gagnant-gagnant) doit préva-
loir. Les éditeurs doivent être convaincus de l’utilité du projet 
et prêts à s’associer, selon des garanties juridiques à définir 
soigneusement. Pour cette raison, s’appuyer sur un service 
public de diffusion déjà existant (type HAL, Open Edition, Éru-
dit…) pourrait s’avérer précieux. Par ailleurs, les traducteurs 
doivent avoir suffisamment d’intérêt à la thésaurisation pour 
confier (sous conditions) leur travail à la base textuelle du ser-
vice (qui doit en garder copie). L’intérêt pris à la collaboration 
est une possibilité subsidiaire, au cas où le service l’offrirait 
(en option). Enfin, le service doit garantir un certain accès aux 
utilisateurs sans que les données recueillies (textes originaux, 
traductions, métadonnées) ne puissent être récoltées de façon 
sauvage par les pratiques de « chalutage » des grands concur-
rents du Web.

Multilinguisme
Le système de stockage des données textuelles doit être 
d’emblée multilingue, que ce soit pour les items (les textes ou 
documents) ou les ensembles d’items (les corpus), afin de per-
mettre un archivage qui puisse s’enrichir des éventuelles (di-
verses) traductions. Cela pose une difficulté technique, que 
l’on peut résumer comme « le problème de l’ONU » : dans 
cette institution internationale, une résolution peut entrer dans 
une des langues officielles, mais doit être traduite immédiate-
ment dans les autres ; or la langue d’entrée peut être différente 
à chaque fois. Si l’on opte pour un archivage par « couple » de 
langues (ou par corpus bilingue), on est alors vite confronté à 
une prolifération exponentielle, très coûteuse (mémoire, éner-
gie, procédures). 
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Concernant les items (documents), mieux vaut donc opter dès 
le départ pour un archivage multilingue : chaque texte dépo-
sé dans le service doit ainsi se voir attribuer un nombre indéfini 
de traductions possibles, ce qui permet au système de toujours 
pouvoir rajouter, à l’avenir, de nouvelles langues. Par exemple, 
un texte original français voit son résumé traduit en anglais ; 
mais, face à la demande internationale, il est décidé de rajouter 
une version chinoise, espagnole, et portugaise  ; et quelques 
années plus tard, un spécialiste d’outre-Rhin veut rajouter une 
version allemande, etc.

Par ailleurs, la même réflexion vaut pour les corpus : le stoc-
kage doit être fait de telle sorte qu’il permette de constituer des 
collections sur mesure (multilingues, selon certains groupe-
ments disciplinaires ou d’époque, de tradition scientifique, etc.), 
et pas simplement des ensembles « rigides » (par exemple : 
bilingue avec un alignement par phrases). L’étiquetage des 
corpus devrait aussi pouvoir être réalisé de façon souple, afin 
de permettre plusieurs modes de classement (sur le type des 
classifications collaboratives spontanées (folksonomies), mais 
de façon plus ordonnée). Ainsi, la thésaurisation souple sera 
la meilleure garantie d’une pérennité et d’une interopérabilité 
démultipliée, susceptible de s’adapter à différentes exigences 
d’exportation, de traitement et d’interprétation des documents 
et des données stockées.

Les bonnes pratiques à mettre en avant dans le service 

Traçabilité & valorisation des contributeurs 
À chaque fois qu’une traduction (ou éventuellement une géné-
ration) automatique de texte sera lancée, il faut que l’on puisse 
savoir à partir de quel moteur elle a été créée, à quelle date, 
et quelles modifications elle a subies (quand et par qui), ceci 
afin d’assurer une meilleure compréhension du produit textuel 
qu’on a sous les yeux. Par ailleurs, en cas de post-édition, voire 
de collaboration pour la traduction, le nom des traducteurs doit 
pouvoir apparaître et être cité dans la référence (Dony et al. 
2023).

Confiance et usage des données
Les métadonnées (notamment : titre, résumé, mot-clés) doivent 
pouvoir être stockées en toute sécurité, dans un espace d’em-
blée multilingue, afin de permettre un archivage qui puisse 
s’enrichir des éventuelles (diverses) traductions demandées 
par les utilisateurs.

Pérennité et interopérabilité
Une grande partie de l’intérêt d’un tel service tient à ses possibi-
lités de thésaurisation. Les textes déposés, générés et traduits, 
et l’ensemble des métadonnées stockées, doivent pouvoir être 
consultés, retrouvés, exportés et traités facilement. Il convient 
notamment de penser à la possibilité, de niveau supérieur, de 
constituer des corpus de textes de façon souple et multilingue.

Qualité scientifique 
Elle doit être garantie par plusieurs critères. D’abord, la qualité 
du moteur (son pré-entraînement, son entraînement, son suivi 
et son guidage humain) et de son corpus d’apprentissage. À 
noter que, dans cette perspective semi-automatique, la qualité 
a vocation à s’améliorer par incrémentation, dès lors que le 
corpus d’entraînement est abondé en nouveaux textes générés 
ou traduits, voire améliorés par la post-édition. Ensuite, la qua-
lité provient du contrôle de l’accès au service (éventuellement 
par identification pour un certain niveau de service) qui permet 
d’éviter les interventions malignes de robots ou d’internautes. 
Enfin la qualité dépend de la précision des traductions et de 
la rigueur du travail de post-édition, laquelle est essentielle 
dans une optique de stockage et de thésaurisation (Dony et al. 
2023). La traduction et éventuellement la génération automa-
tique de textes doivent être bien encadrées et supervisées afin 
de repérer et corriger les possibles « hallucinations » de la ma-
chine, problème bien connu dans la recherche en traitement 
automatique des langues (TAL). 

Différentes directions ont été envisagées dans les précédents 
rapports, allant de la traduction automatique à des outils d’aide 
à la rédaction dans une langue cible, en passant par des fonc-
tionnalités collaboratives autour des glossaires par exemple. 
Lors de l’atelier, il a été décidé de se concentrer en priorité 
sur la mise en place d’un moteur entraîné avec des don-
nées textuelles spécialisées et sur son utilisation double : 
directe et autonome (via une interface de traduction auto-
matique), mais aussi indirecte et intégrée à un écosystème 
d’outils existants (entre autres sous la forme de plug-ins). 
Cette priorisation passe également par une thésaurisation de 
données ou de connaissances de qualité, faite par des col-
lectes significatives organisées et progressivement (de façon 
incrémentale) par les utilisateurs et devant leur demeurer 
accessible.



Rapport n°3_Recommandations : propositions de fonctionnalités pour un service de traduction scientifique outillée  10

PRÉSENTATION  
DES PISTES RETENUES
Introduction : Quelles pistes retenues et quelle grille de lecture ?
Un moteur spécialisé accessible via différentes modalités
Une thésaurisation des données
Feuille de route macro
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01
INTRODUCTION : QUELLES PISTES RETE-
NUES ET QUELLE GRILLE DE LECTURE ?

a_ Les pistes retenues  
(vue d’ensemble)
Les pistes retenues peuvent être présentées de façon synthé-
tique comme suit :

•	 Le moteur spécialisé de traduction automatiques de 
textes scientifiques (voire d’aide à la rédaction et géné-
ration de textes)

•	 Les données textuelles multilingues, spécialisées et 
de qualité (utiles pour l’entraînement du moteur discipli-
naire mais aussi en l’état par les utilisateurs)

•	 Les services utilisateurs, c’est-à-dire les modalités d’ac-
cès en lecture et écriture au moteur et aux données ; 
il s’agit des interfaces utilisateurs, par opposition au cœur 
technique, artefacts rendant des services aux utilisateurs 
et permettant d’alimenter le thésaurus.

 

Mix de:
service de création / partage base connaissance
base lexicale européenne disciplinaire

Avec
Glossaire open source
Mémoires de traduction
Traduction (accès sélectifs)
Corpus (ou corpora) pour certains partenaires 
(par exemple, ceux qui acceptent la mutualisation, l’exclusion 
des autres)

Une curation des ressources est effectuée (par le MESR) pour 
garantir la qualité scientifique de la plateforme.

Cartographie des pistes retenues

UN MOTEUR 
DE RÉDACTION- TRADUCTION AUTOMATIQUE 

OUVERT & DISCIPLINAIRE

DES APPELS À CONTRIBUTION PUBLICS 
POUR PARTICIPER À LA THÉSAURISATION DE DONNÉES 

SCIENTIFIQUES DISCIPLINAIRES

UNE INTERFACE SIMPLE DE TRADUCTION AUTOMATIQUE 
POUR UTILISER ET VALORISER LE(S) MODÈLES

SIMPLEMENT ET DIRECTEMENT

INTÉGRATION DU MOTEUR DE TRADUCTION 
AUTOMATIQUE DANS "MES OUTILS 

DE TAO PRÉFÉRÉS" (PLUG IN)

INTÉGRATION DU MOTEUR DE TRADUCTION AUTOMATIQUE 
DANS LES PLATEFORMES DE DIFFUSION DE PUBLICATIONS 

SCIENTIFIQUES POUR LA TRADUCTION DES RÉSUMÉS

INTÉGRATION DE L'AIDE À L'ÉCRITURE 
DANS MES OUTILS DE RÉDACTION PRÉFÉRÉS 

(PLUG IN, API…) : WORD, OVERLEAF…

+

UNE PLATEFORME DE DÉPÔT & CONSULTATION 
DE RESSOURCES LINGUISTIQUES 

ÉDITORIALISÉE

Des appels à contribution des éditeurs pour constituer des bases 
de connaissances :

à partager avec/entre les chercheurs, traducteurs 
et éditeurs
afin d'entrainer le moteur avec des corpus de données 
disciplinaires de bonne qualité scientifique et d'un volume 
suffisant

Une interface simple de traduction permettant d'incarner et 
d'utiliser immédatement et directement le moteur de rédaction- 
traduction.

Une interface qui se distingue de l'existant par différentes 
fonctionnalités et partis pris :

comparaisons multinlingues (pour comparer par exemple 
l’anglais (qui marche bien) avec l’italien (dont les résultats sont 
moins bons)
comparaison entre plusieurs moteurs existants
chargement de glossaires disciplinaires améliorants la 
qualité de la traduction

Un moteur de rédaction- traduction pour :
traduire tout d'abord
mais aussi à termes pour rédiger, créer des synthèses (les 
modèles de type GPT3 peuvent écrire et traduire)

qui soit :
ouvert
disciplinaire
multilingue

A partir d'un moteur existant à "fine tunner" (pour un gain de 
temps et budget) comme Light On, Leam, Bloom…

Une intégration perçue comme prioritaire dans HAL pour 
traduire les résumés

au dépot
à la consultation (pour les résumés qui n'auront pas été 
traduits au dépot)

(éventuellement plus tard génération de synthèses automatique à la 
consultation de HAL)

Donner la possibilité aux traducteurs d'utiliser le moteur de 
traduction automatique depuis leur(s) outil(s) habituels (OmegaT, 
MateCat, Trados Studio, memoQ,…).

Faire en sorte qu'en retour de l'usage par les traducteurs, le 
moteur puisse bénéficier des corrections manuelles pour 
s'améliorer.

Possibilité d'appeler le moteur depuis mes outils
de rédaction préférés.

L'aide à l'écriture peut également intégrer des suggestions de 
structures types d’articles ou d’ouvrages, selon les 
disciplines, éditeurs ou revues...

très prioritaire moins prioritaire

UNE THÉSAURISATION DE DONNÉES 
SCIENTIFIQUES DISCIPLINAIRES DE QUALITÉ

Une thésaurisation de données scientifiques disciplinaires de 
qualité pour à la fois

entrainer le moteur
servir de ressources aux utilsiateurs quels qu'ils soient 
(Chercheurs, Traducteurs, Editeurs…) via une interface dédiée

Cette thésaurisation de données a vocation à étre sélectionnée 
pour répondre à l'exigence de qualité attendue dans les différents 
champs scientifiques.

Elle peut se construire lors d'appels à contribution "organisés"  ou 
de façon plus ubiquitaire (au fil de l'eau) à l'usage des différentes 
plateformes (ou plug in) proposées aux utilisateurs

DONNÉES 
PHYSIQUE 

QUANTIQUE

DONNÉES 
MÉDECINE

DONNÉES  SCIENCES 
HUMAINES & SOCIALES

DONNÉES 
DISCIPLINE x

DONNÉES 
DISCIPLINE y

L’usage des services fournis aux utilisateurs peut permettre de 
corriger et de compléter les données au fil de l’eau.

Cette amélioration des données est restituée aux utilisateurs soit 
par l’intermédiaire de la plateforme d’accès aux données, soit par 
l’usage du moteur dont la performance est ainsi augmentée (fine- 
tuning régulier).

Avec l’accord explicite de l’utilisateur du moteur de TA, ses 
données peuvent contribuer à corriger / améliorer le corpus et 
ainsi améliorer les performances du moteur. Ces données sont 
également directement accessibles aux utilisateurs via l’interface 
d’accès aux données.

COLLECTE ET CORRECTION UBIQUITAIRE 
DES DONNÉES

DONNÉES 
PHYSIQUE 

QUANTIQUE

CORRECTION EN CONTINU

modèle 
physique

UTILISER LE(S) M
ODÈLE(S)

FINE TUNING

Cartographie des pistes retenues
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Architecture de principe : cœur fonctionnnel et services utilisateurs 
(simplifiée)

MOTEUR
MULTILINGUE 

OUVERT
EXISTANT

+

UN MOTEUR 
DISCIPLINAIRE

DES DONNÉES 
DISCIPLINAIRES

DES SERVICES 
UTILISATEURS 

DES APPELS À CONTRIBUTION PUBLICS 
POUR PARTICIPER À LA THÉSAURISATION DE DONNÉES 
SCIENTIFIQUES DISCIPLINAIRES

UNE INTERFACE SIMPLE DE TRADUCTION AUTOMATIQUE 
POUR UTILISER ET VALORISER LE(S) MODÈLE(S)
SIMPLEMENT ET DIRECTEMENT

INTÉGRATION DU MOTEUR DE TRADUCTION 
AUTOMATIQUE DANS "MES OUTILS 
DE TAO PRÉFÉRÉS" (PLUG IN)

INTÉGRATION DU MOTEUR DE TRADUCTION AUTOMATIQUE 
DANS LES PLATEFORMES DE DIFFUSION DE PUBLICATION 
SCIENTIFIQUES POUR LA TRADUCTION DES RÉSUMÉS

INTÉGRATION DE L'AIDE À L'ÉCRITURE 
DANS MES OUTILS DE RÉDACTION PRÉFÉRÉS 
(PLUG IN, API…) : WORD, OVERLEAF…

UNE PLATEFORME DE DÉPÔT & CONSULTATION 
DE RESSOURCES LINGUISTIQUES ÉDITORIALISÉES 

Architecture fonctionnelle de principe des pistes retenues (simplifiée).

LA THÉSAURISATIO
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b_ Les critères clefs
Afin d’aider à lire les propositions retenues collégialement, 
nous proposons les critères suivants  : précision scientifique, 
bénéfice utilisateurs, souveraineté, pérennité, multilinguisme.

Précision et qualité scientifique des productions
Les propositions qui seront développées doivent contribuer 
à la production de textes scientifiques de qualité. Pour cela, 
il est essentiel d’utiliser un (ou des) moteur(s) de traduction, 
et éventuellement de rédaction et génération, automatique(s) 
éprouvé(s), entrainé(s) sur des corpus pertinents (par champ 
disciplinaire, par thème ou par langue, par exemple), et dont 
la précision devra s’améliorer dans le temps, au fur et à me-
sure des usages (chaque génération / traduction augmentant 
arithmétiquement le nombre de documents dans la base de 
données que le moteur moissonnera). Afin de garantir de la 
manière la plus objective possible cette qualité, certains cri-
tères formels pourront être mis en avant, tels que le réquisit de 
traduction de l’intégralité du résumé depuis la langue originale, 
l’identification de l’auteur, la traçabilité de la traduction (moteur 
utilisé, date, nom du traducteur en cas de post-édition), l’utili-
sation de glossaires apportant un certain label de qualité pour 
les termes techniques, etc.

Bénéfice utilisateur 
Le bénéfice utilisateur désigne la valeur ajoutée que les pro-
positions développées doivent apporter aux divers utilisateurs, 
qu’ils soient institutionnels ou simples particuliers : traducteurs, 
chercheurs, éditeurs… Le gain concerne les fonctionnalités 
proposées qui doivent répondre à des besoins identifiés 
(qu’ils soient formulés explicitement par les utilisateurs ou issus 
de l’observation de leurs pratiques) et améliorer les gestes et 
pratiques des utilisateurs (en améliorant des fonctions exis-
tantes encore mal réalisées ou en en proposant de nouvelles 
pour des besoins non pourvus). Voici quelques exemples de 
besoins identifiés  : génération ou traduction automatique de 
résumés, amélioration de la découvrabilité (traduction des mé-
tadonnées, suivi de l’impact d’une publication, etc.) mais aus-
si systèmes permettant une reconnaissance professionnelle 
(pour les traducteurs), une valorisation réputationnelle (pour 
les chercheurs donnant un peu de leur temps pour effectuer 
la post-édition et améliorer les traductions - les leurs ou celles 
des autres - par exemple des badges, etc.), de mise en réseau 
(entre les utilisateurs qui offrent et ceux qui cherchent une aide 
à la traduction), de travail collaboratif (pour une post-édition 
collective, par exemple, voire une traduction humaine coopéra-
tive du contenu d’un article entier).

Souveraineté
C’est un des aspects clefs auquel doivent contribuer les pistes 
qui seront développées  : la souveraineté, nationale ou euro-
péenne, soit la maîtrise des technologies et des données. Il 
s’agit notamment d’assurer un contrôle sur la thésaurisation 
et l’usage des textes et corpus créés par incrémentation. Une 
telle base de données documentaire ne doit pas pouvoir être 
moissonnée sans autorisation ou impunément. Il convient donc 
d’en réguler l’accès  : les GAFAM ou autres concurrents, par 
exemple, ne doivent pas pouvoir aspirer ce savoir accumu-
lé. C’est à cette condition que pourra être garantie une réelle 
autonomie et indépendance par rapport aux rivaux privés ou 
extra-européens, ainsi qu’une protection et une portabilité des 
données. Il est impératif que les questions liées à l’accès, l’au-
tonomie et la souveraineté des données soient abordées en 
détail dans le cadre de la dernière étude du projet Traductions 
et science ouverte, portant sur les modèles opérationnels et 
économiques du service.

Pérennité
La pérennité désigne le caractère durable des documents pro-
duits, stockés, thésaurisés et manipulés au sein de la base 
de données choisie. Elle est décisive, tant pour les utilisateurs 
particuliers que pour les éditeurs, les institutions de recherche 
et les traducteurs, et implique plusieurs aspects :

•	 l’interopérabilité : les utilisateurs peuvent vouloir insérer 
ou récupérer un texte dans des formats très différents (.txt, 
.word, .pdf, .ppt, .html, etc). Il est essentiel de garantir une 
compatibilité afin que chacun puisse construire librement 
son propre environnement de travail (avec OpenOffice, 
Overleaf, etc). Nous pouvons également ajouter la pos-
sibilité de pouvoir à tout moment partir avec ses données 
(dans le format de son choix). Il est également fondamen-
tal d’assurer l’interopérabilité des données textuelles mul-
tilingues, en permettant des échanges dans les principaux 
format d’importation et exportation : tmx, tbx, xliff, csv ou 
tsv, etc.  

•	 l’incrémentation  : quelle que soit l’opération choisie 
(génération, traduction automatique, post-édition, etc.), il 
faut qu’une copie soit légalement déposée dans la base 
de données documentaire du système, dûment étique-
tée (avec mention de la date, de l’auteur, du traducteur, 
du moteur, etc.). C’est en effet à cette condition qu’une 
logique vertueuse de thésaurisation pourra être mise en 
place, en donnant ainsi toute sa fécondité au projet. Cette 
croissance progressive permettra peu à peu des sugges-
tions de navigation sur corpus, selon différents points de 
vue (comme en littérature comparée), en permettant des 
rapprochements inédits : par exemple, croiser les articles 
de géographie humaine et d’épidémiologie concernant le 
concept de « population », ou d’histoire et de science de 
la terre concernant le « climat », etc.

•	 l’entraînement : le moteur utilisé pour la traduction auto-
matique et éventuellement l’aide à la rédaction et la gé-
nération de textes aura fait l’objet d’un pré-entraînement. 
Mais au fur et à mesure de l’incrémentation de la base de 
données textuelles, il devra être perfectionné de manière 
pertinente et raisonnée, par exemple par domaine disci-
plinaire, langue, et pourquoi pas selon d’autres critères 
(époque, registre de discours, etc.).

•	 le stockage multilingue (cf. infra) souple, permettant 
différents points de vue tant sur les items (les textes ou 
documents) que sur les ensembles d’items (corpus). 
La question de la durée du stockage mérite d’être prise en 
considération, notamment dans les disciplines où certaines 
informations sont susceptibles d’être considérées comme 
un peu dépassées, voire franchement obsolètes. Le cas 
des sciences sociales et humanités, qui entretiennent un 
rapport structurel à leur passé, est un peu différent, car 
la thésaurisation n’en est que plus importante. Le point 
le plus délicat concerne la norme juridique permettant le 
stockage: il convient de pouvoir en fixer la détermination 
de façon souple et évolutive, en tenant également compte 
des contraintes et des besoins techniques.
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Multilinguisme
On pourrait envisager d’utiliser une technologie comme Couc-
hDB (commode), même si une autre infrastructure du même 
type serait également légitime. Il s’agit d’un système de gestion 
de base de données orientée documents1, par opposition à 
un système de gestion de base de données relationnelles (où 
l’information est organisée dans des tableaux à deux dimen-
sions appelés des relations ou tables) ou de base de données 
de graphiques (où le stockage fournit une adjacence entre 
éléments voisins). En particulier, alors que, dans les bases de 
données relationnelles, un même objet peut apparaître dans 
différents tableaux, les bases de données orientées docu-
ments placent l’information concernant un certain objet à un 
seul endroit, de sorte que tout objet emmagasiné peut être 
différent des autres : cela est très utile pour traiter des textes 
indépendants les uns des autres.

Mais le plus important n’est pas tant l’infrastructure que 
la manière dont elle sera conçue et utilisée. Il faut éviter 
une manipulation rigide et privilégier la souplesse. En effet, 
le risque est que, en utilisant une base de données relation-
nelles, on voit tout comme des tableaux  ; ou que, avec une 
base de données à base de graphes, on voit tout comme un 
graphe ; ou enfin que, avec une base de données à base de 
documents, on conçoive tout comme un document. Alors que, 
en réalité, rien n’empêche de « faire entrer » un graphe ou un 
document dans un tableau et inversement. 

Mieux vaudrait donc prêter une sorte de valeur heuristique 
aux documents de CouchDB pour inviter les informaticiens à 
considérer les documents du traducteur. Cela implique de ne 
pas concevoir les segments stockés (les données) indépen-
damment des textes dont ils sont issus (qui constituent leur 
contexte), et de pouvoir toujours leur associer la marque de 
leur auteur (traçabilité). Autrement dit, les documents doivent 
pouvoir être interprétés par les différents utilisateurs qui 
doivent pouvoir comparer leurs points de vue (les différentes 
traductions). D’où l’idée d’associer à chaque item un nombre 
indéfini (n) de traductions possibles, et non de procéder par 
couple de langues. De même, les documents doivent pouvoir 
être tracés, afin de savoir quel(s) texte(s) précis ont servi de 
source à telle traduction. Dans cette perspective, le document 
est conçu comme le résultat d’un geste de documentation, 
assumé par un (ou plusieurs) auteur(s), et non comme une 
simple donnée (dont on ne sait en fait jamais qui la donne, ni 
comment et pourquoi).

1	https://fr.wikipedia.org/wiki/CouchDB
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02
UN MOTEUR SPÉCIALISÉ ACCESSIBLE 
VIA DIFFÉRENTES MODALITÉS

a_ Un moteur de traduction  
et rédaction automatique  
ouvert & spécialisé
Une piste qui semblait essentielle à tous les acteurs impliqués 
est celle d’un moteur de traduction et rédaction automatique 
spécialisé, une des principales raisons étant d’être en mesure 
de proposer une alternative à la concurrence, plus transpa-
rente et respectueuse des données utilisateurs.

Illustration de principe d’un moteur multilingue, entrainé avec 
des données spécialisées.

Ce moteur est proposé pour :

•	 en priorité : traduire,

•	 mais aussi à terme : pour rédiger, voire créer des syn-
thèses  ; les modèles de type GPT3, pour citer le plus 
connu, peuvent en effet écrire et traduire. Il pourrait ain-
si constituer une aide à l’écriture de résumé, « en fran-
çais facile » ou en anglais standard (« machine »). 
L’aide à la rédaction ainsi que la génération automatique 
ont été remontées lors des entretiens et ateliers utilisa-
teurs ; par exemple dans certaines disciplines, la rédaction 
directement dans une langue cible est la pratique ; cette 
dernière pourrait être aidée par un moteur et permettre 
d’augmenter la qualité de la rédaction.

UN MOTEUR 
DE RÉDACTION- TRADUCTION AUTOMATIQUE 
OUVERT & DISCIPLINAIRE

DONNÉES 
PHYSIQUE 

QUANTIQUE

DONNÉES 
MÉDECINE

FI
N

E 
TU

N
IN

G

MOTEUR
MULTILINGUE 

OUVERT
EXISTANT

FINE TUNING

DONNÉES  SCIENCES 
HUMAINES & SOCIALES

FIN
E TU

N
IN

G

FIN
E TUNIN

G

modèle 
médecine

FINE TUNING

UN MOTEUR 
DISCIPLINAIRE

DONNÉES 
DISCIPLINE x

DONNÉES 
DISCIPLINE y

modèle 
shs

modèle 
physique

architecture

modèle 
écologie
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Parmis les principales caractéristiques retenues pour ce mo-
teur nous recommandons qu’il soit :

•	 ouvert (le moteur et ses données d’entraînement),

•	 spécialisé (entraîné sur des données scientifiques disci-
plinaires de qualité),

•	 multilingue.

Dans un souci de gain de temps et de budget, il nous semble 
pertinent de s’appuyer sur un moteur existant, à spécialiser 
à partir de données issues de publications scientifiques et disci-
plinaires. Ce processus de spécialisation est appelé fine-tuning 
en anglais. Les données peuvent inclure des corpus monolin-
gues, bilingues, multilingues, des glossaires, des mémoires 
de traductions, etc. Parmi les moteurs existants actuels, nous 
pouvons noter entre autres LightOn, Leam, ou encore Bloom. 
Il est souhaitable de privilégier des moteurs open source.
 

Ce moteur, comme nous le détaillons dans la suite, peut être 
accessible :

•	 directement par une interface de traduction automatique 
simple (que nous suggérons de créer en même temps),

•	 indirectement, en s’intégrant dans un écosystème d’outils 
de traduction assistée (OmegaT, Matecat, Trados, etc.), 
de plateformes de diffusion (HAL, OpenEdition, Thèses.
fr, etc.), voire d’éditeurs de texte (Word, OverLeaf, etc.).

 

Autres recommandations : 

•	 Les produits doivent être pérennes (il ne faut pas dé-
pendre d’un moteur qui perdra son financement dans un 
an ou deux, ou qui abandonnera son statut open source 
brusquement).

•	 Les productions doivent être interopérables (le texte trai-
té ou traduit doit pouvoir être importé depuis et exporté 
vers les formats de fichier métier et grand public les plus 
communs).

•	 Un ou plusieurs corpus doivent pouvoir être construits par 
incrémentation.

•	 Les productions doivent bénéficier d’une traçabilité im-
peccable (« traduit / généré avec LSPDIDR », LeService-
PublicDiffusionInternationaleDeLaRecherche).

•	 Dans la construction de ce commun numérique, la trans-
parence sur l’usage qui est fait des données doit être le 
mot d’ordre.

•	 Les résultats doivent se caractériser par la précision et 
la pertinence.

•	 Définir en amont le périmètre du moteur pour concen-
trer les efforts de mise en œuvre tout en étant en me-
sure de garantir la qualité de ses propositions ; il s’agit de 
faire très bien sur un contexte précis plutôt que de faire 
moyennement sur un contexte large. Nous recomman-
dons donc dans un premier temps de limiter les disciplines 
et les langues.

•	 Faire tester le moteur par des acteurs différents.

Français Portugais Portugais

TradScience_PhilosophieTexte Source Sélectionner un moteur de traduction

DeepL

ModernMT

Moses

OpenNMT

Apertium

Afficher plus de moteurs

 ModernMT

Esquisse de l’interface de traduction automatique que nous 
proposons de développer en même temps que le moteur (piste 
détaillée juste après).
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b_ Une interface simple de 
traduction automatique pour 
utiliser et valoriser le(s) moteur(s) 
simplement et directement
L’objectif de cette interface simple de traduction est de per-
mettre une utilisation intuitive et directe du moteur spécia-
lisé.

Nous proposons que cette interface se distingue de l’existant 
par différentes fonctionnalités et partis pris :

•	 comparaisons multilingues (pour comparer, par 
exemple, des langues pour lesquelles on obtient de bons 
résultats avec d’autres langues dont les résultats sont 
moins bons),

•	 comparaison entre plusieurs moteurs existants,

•	 chargement de glossaires disciplinaires pour permettre 
à la fois d’améliorer la performance de la traduction auto-
matique mais aussi le geste (humain) de traduction (par 
un traducteur, chercheur…) ; en effet ces glossaires vont 
également permettre aux personnes traduisant d’avoir 
une idée plus claire de la qualité et, éventuellement, mieux 
interpréter la traduction générée automatiquement.

Ci-dessous quelques illustrations mettant en avant les 
fonctionnalités qui nous semblent clefs pour cette interface 
simple de traduction (les points d’attention sont représentés 
en bleu).

Français Anglais Portugais

ajouter une colonne

Corriger manuellement

Autre suggestions

ValiderAnnuler

Saisir ici votre correction

Une interface de traduction automatique multilingue permet-
tant de comparer la qualité de la traduction selon les lan-
gues (par exemple : meilleure en anglais qu’en portugais). Il 
est alors possible de corriger / post-éditer les textes ma-
nuellement ou à partir de suggestions.

Français Portugais Portugais

TradScience_PhilosophieTexte Source Sélectionner un moteur de traduction

DeepL

ModernMT

Moses

OpenNMT

Apertium

Afficher plus de moteurs

 ModernMT

Une interface de traduction automatique permettant de com-
parer plusieurs modèles (par exemple  : TradScience, Mo-
dernMT, DeepL, Apertium, etc.). Pour pouvoir utiliser un mo-
teur payant directement depuis l’interface, il est nécessaire de 
donner à l’utilisateur la possibilité de « connecter son compte » 
depuis une page dédiée.

Français Portugais Portugais

TradScience_PhilosophieTexte Source ModernMT

 autoriser l’usage de mes données pour améliorer les traductions configuration avancée

Garder à tout moment la maîtrise de l’usage qui est fait de 
vos données !

Français Portugais Portugais

TradScience_PhilosophieTexte Source ModernMT

saisir ou coller un texte

importer txt

Importer

choisir un fichier

exporter txtexporter txt

Importer et exporter des textes directement dans l’interface 
sous différents formats (pdf, word, LaTeX, etc.).
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Texte traduit depuis le français vers portugais 
Avec le moteur TradScience_Philosophie
Date 04/05/2023

À l’export, les fichiers textes sont marqués comme étant tra-
duits avec le moteur TradScience ! 

ModernMT

Français Portugais Portugais

TradScience_PhilosophieTexte Source

Glossaire

Importer Glossaire

Créer Glossaire

Mes Glossaires

Une interface de traduction automatique permettant d’impor-
ter des glossaires disciplinaires, de les créer ou de gérer 
les siens (en mode connecté), ceci afin d’améliorer la tra-
duction. Ces glossaires sont également accessibles depuis 
l’interface de dépôt et consultation de ressources linguis-
tiques suggérée et précisée dans la partie « thésaurisation de 
données ».

c_ Intégration du moteur  
de traduction automatique  
dans « mes outils de TAO préférés » 
(plug-in)
Il s’agit ici de donner la possibilité aux traducteurs d’utiliser le 
moteur de traduction automatique depuis leur(s) outil(s) habi-
tuel(s) (OmegaT, MateCat, Trados Studio, memoQ, etc.).

Un point d’attention est alors de faire en sorte qu’en retour de 
l’usage par les traducteurs, le moteur puisse bénéficier des 
corrections manuelles pour s’améliorer : c’est la formule « ga-
gnant-gagnant » ou « donnant-donnant » employée plus haut 
dans ce rapport.

Voici ci-dessous quelques illustrations mettant en avant les 
fonctionnalités qui nous semblent clefs (les points d’atten-
tion sont représentés en bleu).

MON OUTIL TAO

TraduireTradScience_Sociologie

TradScience_Philosophie

TradScience_Physique

TradScience_Médecine

Afficher plus de moteurs…

Entrez ici la traduction manuellement ou sélectionnez un moteur 
de traduction automatique ci- dessous

Depuis mon outil de TAO préféré, sélection du moteur de 
traduction automatique (parmi l’ensemble des champs disci-
plinaires existants) pour traduire segment par segment ou la 
totalité du texte.
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d_ Intégration du moteur  
de traduction automatique  
dans les plateformes de diffusion  
de publications scientifiques  
pour la traduction des résumés 
Afin de répondre à l’enjeu stratégique de rayonnement de la 
recherche dans plusieurs langues, mentionné plus haut, la 
traduction des résumés semble essentielle pour améliorer 
la découvrabilité ; cette traduction va en effet améliorer l’in-
dexation, mais aussi aider à parcourir et mieux comprendre 
dans les grandes lignes les publications.

Cette traduction facilitée de résumés, nous suggérons de l’inté-
grer aux plateformes de diffusion de publications scientifiques. 
Une intégration en particulier est perçue comme prioritaire, 
celle dans HAL pour traduire les résumés :

•	 au dépôt (aidant le chercheur à améliorer la découvrabi-
lité de son texte en d’autres langues sans ajouter un coût 
pour l’auteur),

•	 à la consultation (pour les résumés qui n’auront pas été 
traduits au dépôt).

Il est également possible d’envisager plus tard la génération 
de synthèses automatique à la consultation de HAL.

Voici ci-dessous quelques illustrations mettant en avant les 
fonctionnalités qui nous semblent clefs (les points d’atten-
tion sont représentés en bleu).

    Portugais

Générer automatiquement une traduction

Traduire automatiquement à l’aide du moteur le résumé 
dans d’autres langues au moment du dépôt dans HAL. Lais-
ser la possibilité de relire et corriger la traduction proposée. Il 
est fondamental de garder et d’afficher l’information sur le sta-
tut de la traduction : a-t-elle été produite par le moteur ? Dans 
ce cas, un travail de post-édition a-t-il été fait ?

       Votre impact multilingue (optionnel)

Votre résumé  FR EN

Ajouter un résumé traduit Générer automatiquement une traduction

Vos métadonnées FR

Ajouter des métadonnées traduites Générer automatiquement une traduction

Augmenter son impact multilingue en ajoutant des résumés 
dans d’autres langues ou en traduisant les métadonnées.

langue(s) cible(s)

modèle / moteur

glossaire

Traduire le résumé 
avec l'extension TradScience

Traduire

Générer

Traduire automatiquement le résumé et les métadonnées 
d’une publication à la consultation de sa notice sur HAL, pour 
mieux cerner le sujet.

Générer une synthèse de l'article 
avec l'extension TradScience

Générer une synthèse

Générer

Longueur

Entre 10000 et 20000 signes

Entre 20000 et 30000 signes

Langues

Français

Anglais

Espagnol

Allemand

Russe

Afficher plus de langues

Personnalisé

Entre 5000 et 10000 signes

Générer automatiquement la synthèse d’une publication 
lors de la consultation de sa notice sur HAL.
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e_ Intégration de l’aide à l’écriture 
dans mes outils de rédaction 
préférés (plug-in, API, etc.) : Word, 
Overleaf…
Cette fonctionnalité d’aide à l’écriture a été retenue mais iden-
tifiée comme moins prioritaire.

Cette piste vise à exploiter les possibilités de génération de 
texte des modèles (de langage) pour faire des suggestions 
de rédaction aux auteurs. À noter que la pertinence de ces 
suggestions va dépendre des disciplines scientifiques et sera a 
priori meilleure pour celles plus « techniques ». Le plus simple 
pour intégrer cette aide à l’écriture, mais aussi le meilleur parti 
pour garantir son succès auprès des utilisateurs est de pro-
poser cette fonctionnalité de façon intégrée aux outils de 
rédaction habituels (Word, OverLeaf, etc.).

À noter également qu’à terme l’aide à l’écriture peut inté-
grer des suggestions de structures types d’articles ou 
d’ouvrages, selon les disciplines, éditeurs ou revues… 
La plateforme TooWrite peut servir d’inspiration sur ce point : 
elle aide les auteurs à structurer leur rédaction en fonction du 
contexte de publication.

Voici ci-dessous quelques illustrations mettant en avant les 
fonctionnalités qui nous semblent clefs (les points d’atten-
tion sont représentés en bleu).

MON ÉDITEUR DE TEXTE

carnagione scura ed i capelli neri.

Fichier    Edition    Affichage    Insérer    Mise en forme    Outils    Tableau    Fenêtre    Aide

Depuis mon éditeur de texte préféré (Word, OverLeaf, etc.), 
suggestions de formulations habituelles dans ma disci-
pline, dans la langue cible. Les suggestions peuvent être 
acceptées ou refusées — ces choix peuvent contribuer à 
l’amélioration des nouvelles suggestions faites dans le do-
cument.

MON ÉDITEUR DE TEXTE

Fichier    Edition    Affichage    Insérer    Mise en forme    Outils    Tableau    Fenêtre    Aide

Aide à la rédaction en langue cible
Définir la langue (Anglais US)

Charger un glossaire disciplinaire

Editer le plan type de la publication

Paramètres avancés

Les paramètres d’aide à la rédaction peuvent être ajustés à 
tout moment ; il est possible notamment de charger un nou-
veau glossaire disciplinaire à tout moment.

MON ÉDITEUR DE TEXTE

Fichier    Edition    Affichage    Insérer    Mise en forme    Outils    Tableau    Fenêtre    Aide

Nouveau document

aide à la rédaction

Discipline

Biomedicine

Earth Sciences

Medicine & Public Health

Editeur

Springer Nature

Springer Nature

Springer Nature

Revue
BMC Medical Genomics

  Introduction
langue cible : Anglais (US)

moteur : TradScience_Physique

glossaire(s)

Méthode Résultats Ouvertures Conclusion Références

Langue

plan suggéré

Depuis mon éditeur de texte préféré (Word, OverLeaf, etc.), 
possibilité de créer des trames habituelles adaptées aux dif-
férents contextes (éditeur, discipline, etc.). Les trames sug-
gérées automatiquement en fonction des paramètres d’en-
trée peuvent être ajustées à la main à tout moment.
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03
UNE THÉSAURISATION DES DONNÉES

a_ Des données / ressources  
scientifiques disciplinaires à agréger
Les données sont à la base de tout apprentissage d’intelli-
gence artificielle et leur qualité constitue un facteur détermi-
nant pour obtenir des résultats optimaux. Mais ces données 
n’ont pas qu’une valeur à travers le moteur : elles sont aussi 
précieuses pour différents acteurs, par exemple les tra-
ducteurs qui vont les consulter et s’en servir pour amélio-
rer la cohérence de leurs traductions.

Dans tous les cas, la thésaurisation de données scienti-
fiques disciplinaires est identifiée comme une priorité par 
l’ensemble des acteurs ayant été impliqués dans le projet.

Cette thésaurisation des données doit pouvoir se faire 
dans un système d’archivage d’emblée multilingue (cf. su-
pra).

Illustration de principe d’une agrégation de données spéciali-
sées.

Cette thésaurisation de données ressources peut être loca-
lisée (une plateforme de collecte et d’agrégation, des appels à 
projets contributifs) et ubiquitaire (un ensemble d’outils dédiés 
et en partenariat qui permettent de collecter des données). 

Nous précisons ainsi dans la suite les modalités d’accès 
à ces ressources :

•	 les appels à contribution (pour atteindre une quantité / 
qualité de données suffisante),

•	 la plateforme de contribution / de lecture de données, 

•	 et, de façon plus ubiquitaire, l’usage des différentes 
plateformes et plug-ins mis à disposition des utilisateurs 
(déjà mentionnés plus haut dans la partie « Moteur spé-
cialisé »).

 

UN THÉSAURISATION DE DONNÉES SCIENTIFIQUES 
DISCIPLINAIRES DE QUALITÉ

DONNÉES 
PHYSIQUE 

QUANTIQUE

DONNÉES 
MÉDECINE

DONNÉES  SCIENCES 
HUMAINES & SOCIALES DONNÉES 

DISCIPLINE x

DONNÉES 
DISCIPLINE y
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b_ Des appels à contribution publics 
pour participer à la thésaurisation de 
données scientifiques disciplinaires
Des appels à contribution des éditeurs pour constituer des 
bases de connaissances :

•	 à partager avec / entre les chercheurs, traducteurs et édi-
teurs,

•	 afin d’entrainer le moteur avec des corpus de données 
disciplinaires de bonne qualité scientifique et d’un volume 
suffisant.

DES APPELS À CONTRIBUTION PUBLICS
POUR PARTICIPER À LA THÉSAURISATION DE DONNÉES 
SCIENTIFIQUES DISCIPLINAIRES

cairn

éditeur x

hal shs

érudit

DONNÉES  SCIENCES 
HUMAINES & SOCIALES

Illustration d’appels à contribution pour constituer des bases de 
connaissances minimales sur des thèmes / disciplines.

c_ Une plateforme de dépôt 
et consultation de ressources 
linguistiques éditorialisées
Mix de :

•	 service de création / de partage de base de connais-
sances,

•	 base lexicale européenne disciplinaire.

Avec :

•	 glossaire open source,

•	 mémoires de traduction,

•	 traduction (accès sélectifs),

•	 corpus pour certains partenaires (par exemple, ceux 
qui acceptent la mutualisation, avec un accès qui peut être 
restreint pour les autres).

Une curation des ressources pourrait être effectuée (par 
exemple par le MESR) pour garantir la qualité scientifique de 
la plateforme.

Nous présentons ici cette interface de dépôt et consultation 
comme une plateforme autonome, afin de l’identifier clairement 
la fonctionnalité ; en pratique, dans un avenir proche il est pro-
bable qu’il soit préférable de « fusionner » cette interface 
avec celle de traduction automatique présentée un peu plus 
haut pour en faire une seule et même plateforme « intégrée 
».

Voici ci-dessous quelques illustrations mettant en avant les 
fonctionnalités qui nous semblent clefs pour cette plate-
forme (les points d’attention sont représentés en bleu).

 Français         Anglais       

Importer un glossaire Exporter ce glossaire

options de partage…

Meltdown Fusion

The engineers of the nuclear plant 
avoided a reactor core meltdown.

Gérer la licence   

Ajouter un collaborateur

Mon glossaire collaboratif_ Physique 

adresse mail

Voir

Editer

Commenter

Donner les accès pour...

Ajouter

 Portugais        

Fusão

effondrement
crise

Sources textuelles

Voir aussi : 

Not only does the explosion or meltdown 
of installations threaten the life of a wide 
environment, there are also dangerous [...] 

Les ingénieurs de la centrale 
nucléaire ont évité une fusion du 
cœur du réacteur.

L'explosion ou la fusion des installations 
menace non seulement la vie dans un large 
rayon, mais il existe également de [...]

descalabro
derretimento

Voir aussi : 

[...] a serious accident scenario involving 
failure of a steam generator tube following 
a serious accident with core meltdown

[...] d'accident grave qui implique une 
rupture de tube du générateur de vapeur à 
la suite d'un accident grave avec une fusion 
du cœur.

{pas d'équivalence}

A explosão ou a fusão de instalações 
não só ameaça a vida num raio alargado, 
como também existem muitos outros 
riscos que podem ser assumidos pela[...]

Os engenheiros da central nuclear 
evitaram a fusão do núcleo.

Modérateur

L’interface de dépôt / consultation permet de consulter des 
glossaires, de les créer seuls ou à plusieurs, de les par-
tager en ligne avec des collaborateurs sélectionnés, de les 
exporter, ou encore d’en importer depuis d’autres sources 
sous différents formats (par exemple : .csv).
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 Français         Anglais       

Importer un glossaire Exporter ce glossaire

options de partage…

Meltdown Fusion

The engineers of the nuclear plant 
avoided a reactor core meltdown.

Gérer la licence   

Ajouter un collaborateur

Mon glossaire collaboratif_ Physique 

adresse mail

Voir

Editer

Commenter

Donner les accès pour...

Ajouter

 Portugais        

Fusão

effondrement
crise

Sources textuelles

Voir aussi : 

Not only does the explosion or meltdown 
of installations threaten the life of a wide 
environment, there are also dangerous [...] 

Les ingénieurs de la centrale 
nucléaire ont évité une fusion du 
cœur du réacteur.

L'explosion ou la fusion des installations 
menace non seulement la vie dans un large 
rayon, mais il existe également de [...]

descalabro
derretimento

Voir aussi : 

[...] a serious accident scenario involving 
failure of a steam generator tube following 
a serious accident with core meltdown

[...] d'accident grave qui implique une 
rupture de tube du générateur de vapeur à 
la suite d'un accident grave avec une fusion 
du cœur.

{pas d'équivalence}

A explosão ou a fusão de instalações 
não só ameaça a vida num raio alargado, 
como também existem muitos outros 
riscos que podem ser assumidos pela[...]

Os engenheiros da central nuclear 
evitaram a fusão do núcleo.

Importer un glossaire Exporter ce glossaire

...

Gérer la licence   

Choisir la license Creative Commons 
pour ce glossaire

Valider

Des licences peuvent être appliquées sur chacun des glos-
saires pour en définir les droits d’utilisation et de partage.

options de partage…Corpus Théologie_MESR
Curateur : Ministère de l'Enseignement Supérieur et de la Recherche

 Apocalypsis 

tous les textes filtrer

 Apocalypsis 6 - Latin  Revelation 6 - Anglais  Apocalypse 6 - Français3 versions

5 versions

3 versions

3 versions

2 versions

6 versions

 Apocalypsis 6
 Trad Vulgate
 Latin

 Revelation 6
 Trad King James version
 Anglais

 Apocalypse 6
 Trad TOB
 Français

options de partage…Corpus Théologie_MESR
Curateur : Ministère de l'Enseignement Supérieur et de la Recherche

texte : Apocalypse revenir au corpus

La plateforme permet de consulter des corpus multilingues. 
Ces derniers peuvent être partagés avec des personnes sé-
lectionnées par le propriétaire.

d_ Collecte et correction ubiquitaire 
des données
L’usage des services fournis aux utilisateurs peut permettre 
de corriger et de compléter les données au fil de l’eau. 
Cette amélioration des données est restituée aux utilisateurs 
soit par l’intermédiaire de la plateforme d’accès aux données, 
soit par l’usage du moteur dont la performance est ainsi aug-
mentée (fine-tuning régulier).

UNE PLATEFORME DE DÉPOT & CONSULTATION 
DE RESSOURCES LINGUISTIQUES ÉDITORIALISÉE

DONNÉES 
PHYSIQUE 

QUANTIQUE

CORRECTION EN CONTINU

FINE TUNING modèle 
physique

Avec l'accord explicite de l'utilisateur du moteur de TA, ses données peuvent contribuer à corriger / 
améliorer le corpus et ainsi améliorer les performances du moteur.

modèle 
physique
quantique

UTILISER LE(S) M
ODÈLE(S)

Avec l’accord explicite de l’utilisateur du moteur de TA, ses 
données peuvent contribuer à corriger / améliorer le corpus 
et ainsi améliorer les performances du moteur. Ces don-
nées sont également directement accessibles aux utilisa-
teurs via l’interface d’accès aux données.
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Architecture de principe : cœur fonctionnnel et services utilisateurs

DONNÉES 
PHYSIQUE 

QUANTIQUE

U
TILISER LE(S) M

O
D

ÈLE(S)

CO
RRECTIO

N
 EN

 CO
N

TIN
U

API / PLUG IN

CORRECTION EN CONTINU

DONNÉES 
MÉDECINE

FI
N

E 
TU

N
IN

G

cairn

éditeur x

hal shs

érudit

MOTEUR
MULTILINGUE 

OUVERT
EXISTANT

FINE TUNING

DONNÉES  SCIENCES 
HUMAINES & SOCIALES API / PLU

G
 IN

CO
RRECTIO

N
 EN

 CO
N

TIN
U

FIN
E TU

N
IN

G

NOUVELLES DONNÉES

A
PI

 / 
PL

U
G

 IN

CO
RR

EC
TI

O
N

 E
N

 C
O

N
TI

N
U

FIN
E TUNIN

G

modèle 
médecine

en complément la thésaurisation "ubiquitaire" collecte des 
données à l'usage des différentes interfaces et artefacts du 
service (plug in, API…)

FINE TUNING

+

UN MOTEUR 
DISCIPLINAIRE

DES APPELS À CONTRIBUTION PUBLICS 
POUR PARTICIPER À LA THÉSAURISATION DE DONNÉES 
SCIENTIFIQUES DISCIPLINAIRES

UNE INTERFACE SIMPLE DE TRADUCTION AUTOMATIQUE 
POUR UTILISER ET VALORISER LE(S) MODÈLE(S)
SIMPLEMENT ET DIRECTEMENT

INTÉGRATION DU MOTEUR DE TRADUCTION 
AUTOMATIQUE DANS "MES OUTILS 
DE TAO PRÉFÉRÉS" (PLUG IN)

INTÉGRATION DU MOTEUR DE TRADUCTION AUTOMATIQUE 
DANS LES PLATEFORMES DE DIFFUSION DE PUBLICATION 
SCIENTIFIQUES POUR LA TRADUCTION DES RÉSUMÉS

INTÉGRATION DE L'AIDE À L'ÉCRITURE 
DANS MES OUTILS DE RÉDACTION PRÉFÉRÉS 
(PLUG IN, API…) : WORD, OVERLEAF…

UNE PLATEFORME DE DÉPÔT & CONSULTATION 
DE RESSOURCES LINGUISTIQUES ÉDITORIALISÉES 

DONNÉES 
DISCIPLINE x

DONNÉES 
DISCIPLINE y

LA TRADUCTION AUTOMATIQUE 
ACCESSIBLE DIRECTEMENT

LA THÉSAURISATION "LOCALISÉE" 
DES DONNÉES

modèle 
shs

modèle 
physique

architecture

chercheur traducteur éditeur

éditeur

chercheur traducteur chercheur

traducteur

chercheur

AC
CE

S 
/ R

AC
O

U
RC

I

modèle 
écologie

LA THÉSAURISATIO
N «L

OCAL
IS

ÉE
» 

DE
S 

DO
N

N
ÉE

S

	

	

IN
TÉG

R
ATIO

N
 À

 L’É
C

O
S

Y
S

TÈ
M

E
 H

ABITU
EL

LA
 T

RADUCTIO
N AUTOMATIQUE ACCESSIBLE DIRECTEMENT

en complément la thésaurisation 
"ubiquitaire" collecte des données à 
l'usage des différentes interfaces et 
artefacts du service (plug in, API…)

Architecture fonctionnelle de principe des pistes retenues (détaillée).
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04
FEUILLE DE ROUTE MACRO

Nous proposons ici une première feuille de route macro afin de 
prioriser les développements des propositions. De façon très 
synthétique, il semble prioritaire de lancer :

•	 les développements sur une première version du mo-
teur de traduction pluridisciplinaire. Cette première 
version doit se faire sur la base de premiers corpus avec 
un périmètre encore à définir : par exemple une discipline 
(peut-être que les Sciences humaines et sociales ont des 
besoins plus singuliers et urgents), et quelques langues 
(par exemple le français, l’anglais, l’espagnol, et quelques 
autres langues à la demande).

•	 le développement d’une interface associée au moteur 
pour incarner immédiatement ce dernier et le mobiliser di-
rectement. Pour cette première version nous suggérons 
quelques fonctions clefs, différenciantes de la concurrence 
(comparaison de modèles de TA, multilingue, importation 
de glossaires…) ; cette identification de fonctions initiales 
demande encore d’être précisée en contact avec des uti-
lisateurs (entretiens et sessions collectives de co-concep-
tion).

•	 les premiers appels à contribution pour la collecte de 
données disciplinaires ; ces données sont nécessaires à 
l’entraînement du moteur pour le spécialiser.

Quelques points ont été abordés tout au long du projet concer-
nant les évolutions possibles tels que, par exemple, la pos-
sibilité de rajouter par la suite un outil collaboratif. Ce-
pendant, il en existe déjà beaucoup, de différentes sortes 
(traitement de texte, dictionnaire, correcteurs divers, mémoire 
de traduction, glossaire, interface à plusieurs fenêtres, etc.), 
et chaque communauté utilise le sien (Scrivener, LaTeX, etc.). 
Sa construction n’est donc pas prioritaire, sans être non plus 
exclue. Il faut commencer par un noyau automatique et voir 
quelles fonctionnalités collaboratives sont susceptibles d’être 
ajoutées, selon l’utilité qu’elles peuvent avoir, l’adoption (ou le 
rejet) qu’elles suscitent.

Quelques exemples :

•	 la post-édition multilingue collaborative (faire appel à 
quelqu’un pour vérifier la traduction de son résumé dans 
une langue que l’on connaît moins bien, voire pas du tout) ;

•	 outil de TAO « léger », un Linguee de la communica-
tion scientifique (dictionnaire contextuel) ;

•	 possibilité de corriger la traduction, car cela améliore le 
service dans lequel on a confiance ;

•	 en bonus : la traduction collaborative des contenus, si 
cela correspond par exemple au désir des éditeurs, et si 
certains traducteurs acceptent d’adopter l’interface.

VERSION PERMETTANT D'INTÉGRER 
DES CORPUS POUR AMÉLIORER

Roadmap macro

t0 t

MOTEUR DE 
REDACTION 

TRADUCTION
PRIO1

INTERFACE 
SIMPLE DE TA

PRIO1

UNE DISCIPLINE
SIX LANGUES

PLUG IN / 
API

AJOUT PROGRESSIF 
DE LANGUES ET 

DISCIPLINES

APPELS À 
CONTRIBUTION

PRIO1

INTÉGRATION
HAL

PRIO2

PLATEFORME 
CONTRIBUTION / 

LECTURE DONNÉES
PRIO2

IHM DATA 
V1

INTÉGRATION
TAO

PRIO2

TRADUCTION 
AUTO RÉSUMÉ 
HAL AU DÉPOT

TRADUCTION 
RÉSUMÉ HAL À LA
CONSULTATION

INTÉGRATION 
AIDE ÉCRITURE 

OUTILS PRÉFÉRÉS

INTÉGRATION MOTEUR
À UN OU DEUX 

PREMIERS OUTILS TAO

IHM TA V1
3 COLONNES / USAGE 

DES DONNÉES 
TRANSAPRENT

INTÉGRATION
ÉCRITURE

PRIO3

Le Coeur 
IA

AJOUT FONCTIONS
D'AIDE À 

L'ÉCRITURE

GÉNÉRATION DE 
SYNTHÈSES 
DANS HAL

AJOUT 
FONCTIONS DE 

SYNTHÈSE

AUTRES 
DISCIPLINES/ 

LANGUES

CONTRIBUTION DATA EN 
CONTINU SI ACCORD 

UTILISATEUR (ubuiqité)

PRIO2

UNE DISCIPLINE
SIX LANGUES

Thésaurisation
de données

PRIO1

UNE PREMIÈRE VERSION RAPIDE DU 
MOTEUR ET DE SON INTERFACE 

Les modalités 
d'accès au 

moteur

Les modalités 
d'accès aux 

données

Le coeur 
DATA

PREMIÈRE 
THÉSAURISATION 

DE DONNÉES

PREMIÈRE THÉSAURISATION DE 
DONNÉES À FAIRE SUR UN PÉRIMÈTRE 
LIMITÉ (À PRÉCISER SELON PRIORITÉS 
ENCORE À DÉFINIR : DISCIPLINES, 
LANGUES…)

USAGE DES DONNÉES POUR 
AMÉLIORER MOTEUR

À VALIDER PAR 
UTILISATEUR

MISE EN PLACE DE LA CONTRIBUTION 
UTILISATEURS À L'AMÉLIORATION DES 
DONNÉES ET DU MOTEUR  
(REMONTÉES DE DONNÉES)

INTÉGRATION HAL COMME PREMIÈRE PLATEFORME DE DIFFUSION

PREMIÈRES INTÉGRATIONS TAO

possibilité pour les traducteurs se de connecter 
(en "libéral" parce qu'ils travaillent chacun de 
leur côté avec leur outil, mais sous contrat car 
une copie de leur traduction doit 
nécesserairement être déposée au pot 
commun)

GESTION 
COUCHE CORPUS,

GLOSSAIRE, MT

GESTION 
COUCHE CORPUS,

GLOSSAIRE, MT

INTÉGRATION 
BOTTOM UP (BOUCLE 

RETOUR DATA)

INTÉGRATION 
BOTTOM UP (BOUCLE 

RETOUR DATA)

INTÉGRATION 
BOTTOM UP (BOUCLE 

RETOUR DATA)

AMÉLIORATION/
RÉENTRAINEMENT 

EN CONTINU

PREMIÈRE VERSION POUR ACCÉDER 
AUX PREMIÈRES RESSOURCES

AIDE À L'ÉCRITURE GÉNÉRER DES SYNTHÈSE POUR 
FACILTIER LA DÉCOUVRABILITÉ

Zoom page suivante
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Conclusion générale 

La réflexion conduite par différents acteurs, à l’issue de plu-
sieurs ateliers, montre que l’attente concernant un service 
commun de diffusion scientifique multilingue, passant à 
la fois par la traduction et la génération de textes, est réelle, 
malgré certaines appréhensions. La prudence semble être de 
mise, en dépit d’un sentiment d’urgence lié à la médiatisation 
des progrès de l’intelligence artificielle. Comment fédérer les 
énergies, thésauriser les résultats, mutualiser les risques et les 
financements, tout en assurant la confiance des divers ac-
teurs, et en garantissant la pérennité (donc l’évolutivité) et l’in-
teropérabilité des documents stockés ? Comment initier la dy-
namique d’un système « donnant-donnant » où chaque acteur 
accepte de céder certaines de ses contributions en échange 
de l’accès à celles des autres ? Comment assurer la pérenni-
té et l’interopérabilité des documents ainsi conjoints ? Quelle 
utilisation de l’intelligence artificielle peut être faite dans cette 
perspective, et selon quelles conditions et limites ? 

Trois principes d’action s’imposent  : agilité, compacité, plu-
ralité. 

Agir vite, d’abord, dans la mesure où il s’agit de répondre 
à une demande croissante pour l’aide à la diffusion, à une 
époque où les développements des applications de l’intelli-
gence artificielle (à condition d’être bien compris et maîtrisés) 
sont tout à fait prometteurs. Il s’agit d’agir par la traduction ou 
la génération automatique de métadonnées (notamment les 
résumés). De façon très utile et féconde, la France pourrait 
donner à peu de frais un exemple d’ingéniosité, de savoir-faire 
et d’ouverture scientifique.

Construire un outil de petite dimension, modeste par sa taille, 
mais ambitieux par ses visées, puisqu’il s’agit de mettre à dis-
position des chercheurs, éditeurs et traducteurs une interface 
(ou des plug-ins) permettant de donner rapidement, pour une 
publication, une visibilité dans d’autres espaces linguistiques et 
culturels (par la traduction, la génération, l’indexation). Cet outil 
compact, d’emblée placé dans une perspective de développe-
ment durable de la diffusion, pourra éventuellement se déve-
lopper par l’adjonction d’autres fonctionnalités (par exemple 
collaboratives  : glossaire, interface de traduction multilingue, 
etc.) si le besoin s’en fait sentir.

Inventer un système pluriel, parce qu’il s’agit de pouvoir stoc-
ker d’emblée des versions multilingues pour chaque document 
inséré, permettant ainsi une croissance indéfinie du nombre de 
langues de destination, sans difficulté technique. Au contraire, 
une conception trop courte, par couples de langues, risque de 
poser rapidement des problèmes de crise de croissance, dès 
lors que l’on voudra rajouter à l’anglais initial de nouvelles lan-
gues (chinois, arabe, espagnol, portugais, etc.). À noter que la 
solution technique retenue devra nécessairement être complé-
tée par une réflexion sur les modalités juridiques touchant la 
production, la transformation, la thésaurisation et la consulta-
tion des documents, afin de garantir au mieux les objectifs de 
confiance et de traçabilité. 
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LE COMMENTAIRE  
DE CLAIRE LARSONNEUR

La science, ou plus exactement les sciences, ne sont pas une 
manufacture de contenu comme les autres, mais au contraire 
une activité bien spécifique. Car et depuis que les fonde-
ments de la science moderne ont été posés au XVIIe siècle, 
la clef d’une contribution scientifique ne réside ni dans son 
contenu, ni dans la personnalité du ou des auteurs, mais dans 
le partage des hypothèses, des protocoles expérimentaux et 
des résultats avec une communauté de chercheurs qui vont 
s’en emparer, les tester, les discuter. Ce serait une erreur de 
mettre l’accent sur les contenus et leurs transcriptions dans 
d’autres langues en oubliant que le cœur de la recherche ré-
side dans les communautés humaines, leurs pratiques et les 
usages finaux des idées ainsi produites. Or les solutions de 
traduction automatique grand public et clef en main, portées 
pour l’essentiel par les opérateurs américains du web, sont ina-
daptées, voire nocives : la simplification de la communication, 
l’anonymat, la captation des données, le recours à des corpus 
généralistes constitués de manière opaque, vont à l’encontre 
de ce qu’on peut attendre d’une science ouverte. L’initiative 
portée par le Ministère de l’Enseignement Supérieur et de la 
Recherche ainsi que par l’infrastructure OPERAS est ainsi par-
ticulièrement légitime et bienvenue sur plusieurs plans.

L’originalité de la démarche ici tient à la prise en compte de 
la pluralité des acteurs de la science ouverte  : chercheurs, 
traducteurs professionnels ou bénévoles, relecteurs, éditeurs. 
La mise en réseau des différents utilisateurs, facilitée par la 
traçabilité des contributions et la mention des noms des contri-
buteurs est essentielle  : outre une meilleure diffusion des 
propositions scientifiques, la mise en réseau dynamise les 
échanges. Le choix d’un multilinguisme ouvert, non-restreint 
à des couples de langues, est une autre dimension essen-
tielle à l’heure où nombre de projets scientifiques se montent 
à l’échelle européenne, selon des périmètres plus divers et 
inclusifs qu’autrefois. Les technologies linguistiques actuelles 
de transcription et de traduction des communications quasi-
ment en temps réel, permettent déjà la généralisation de com-
munications dans la langue des auteurs, et pas forcément en 
anglais. Si l’on veut pleinement correspondre aux pratiques 
réelles des chercheurs, alors j’aimerais suggérer d’ouvrir l’ac-
cès à ces outils (plateforme et plug-ins) aux collègues ressor-
tissants de l’Union européenne, dans la mesure où les enjeux 
de souveraineté numérique se posent à cette échelle, comme 
en témoignent la RGPD, la directive sur le copyright ou encore 
l’AI Act de juin 2023.

Toujours dans l’idée que la clef d’une meilleure efficacité de la 
recherche tient aux échanges, la fonctionnalité de comparai-
son des traductions dans les différentes langues est très utile. 
On pourrait lui ajouter l’affichage de drapeaux d’alerte signa-
lant des problèmes récurrents de traduction (par exemple  : 
faux amis, unités de mesure), drapeaux a priori générés par 
les équipes, mais aussi occasionnellement par un utilisateur, 
sur le modèle de Wikipédia. Enfin, il me semble que la clef 
de la réussite du projet, qui doit effectivement être rapidement 
mis en place et sur une base simple, tient à sa souplesse. Les 
pratiques de publication des chercheurs évoluent en effet ra-
pidement  : en plus du format classique d’article publié dans 
une revue, les scientifiques publient désormais aussi des bil-
lets sur des blogs comme Hypothèse.org, ou des podcasts sur 
Youtube. Les conférences sont captées et diffusées en ligne ; 
les données de la recherche ou les pré-prints sont mis à dispo-
sition du public. Il y a donc de plus en plus de supports et de 
canaux de diffusion et la question de l’articulation entre la voix 
et le texte se pose déjà. Pour cette raison, et afin de renforcer 
la pérennité du modèle, il serait judicieux qu’un comité de pi-
lotage précisément constitué de représentants des utilisateurs 
puisse suivre le lancement de l’outil dans sa version test, puis 
régulièrement évaluer l’outil et faire remonter l’évolution des 
usages, au moins tous les deux ou trois ans. Il faudrait que ce 
comité ait lui-même une certaine stabilité, à envisager sur une 
dizaine d’années avec des renouvellements partiels réguliers.
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